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CENTRE DE FORMATION À LA SURVIE ET AU SAUVETAGE

FORMER
POUR
SURVIVRE

Les instructeurs du centre 
de formation à la survie 
et au sauvetage (CFSS) 
assurent la préparation 
du personnel susceptible 
de se retrouver en 
territoire hostile aux 
techniques basiques 
et spécifiques de survie. 
Immersion dans l’univers 
des experts de la survie 
opérationnelle.

Par l’adjudant Jean-Laurent Nijean

Q 
uelque part au-dessus de la 
forêt équatoriale guyanaise. 
Après une avarie technique, 
le capitaine Richard, en mis-

sion, est contraint de s’éjecter. Cet océan 
de verdure s’étend sur une super� cie de 
5 500 000 km2, soit près de dix fois celle 
de la France. Quelques secondes après la 
sortie de l’appareil, le navigant véri� e si 
l’ouverture de son parachute s’est déroulée 
convenablement. Il scrute ensuite l’envi-
ronnement à la recherche d’une zone de 
poser favorable au milieu de cette dense 
canopée. Alors qu’il peine à trouver une 
clairière favorable, son parachute se coince 
dans la branche d’un arbre. Il utilise alors 
le descendeur qu’il a dans son paquetage. 
Arrivé au sol, il trie le matériel nécessaire 
à sa survie et tente d’établir le premier 
contact radio à l’aide de sa balise radio 
PRC112. « Mayday… Mayday… Mayday… 
Ici Oscar Charlie…

- Oscar Charlie, de Ballon 52, contrôle 
radio. Donnez-moi votre position.

- 215°, 20 miles nautiques de Sierra.
- Quel est votre statut physique ?
- Valide… » (NDLR : Ce dialogue est fac-

tice pour des raisons évidentes de sécurité 
et n’inclut pas la phase obligatoire d’au-
thenti� cation. En outre, la communication 
s’e� ectue exclusivement en anglais.)
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Faire un feu en survie est 
beaucoup moins évident qu’il 
n’y paraît. Certains stagiaires 
l’expérimentent à leurs dépens.

Lac de Cazaux. Les sauveteurs plongeurs 
détachés à l’unité mettent tout en 

œuvre pour la sécurité des équipages.

Le personnel du service de santé des Armées ausculte 
les stagiaires et leur prodigue les premiers soins. 

Instruction sur les ressources naturelles offertes 
aux survivants dans la jungle lors du stage de 
survie en milieu équatorial, en Guyane.

UN CENTRE DÉDIÉ À LA SURVIE
Aujourd’hui, la survie est très mé-

diatisée, par des émissions télévisées 
comme Man versus Wild avec Bear 
Grylls, À l’état sauvage avec Mike Horn 
ou même des émissions de téléréalité 

comme Koh-Lanta. Loin de ce battage mé-
diatique, les experts du centre de formation 
à la survie et au sauvetage (CFSS), unité de 
la brigade aérienne des forces de sécurité 
et d’intervention (BAFSI) implantée sur la 
base aérienne 120 de Cazaux, œuvrent à la 
formation des militaires français et étran-
gers à la survie et au sauvetage opération-
nel. Une mission mise en musique par les 
20 instructeurs de survie opérationnelle 

(ISO) de spécialités telles que commando 
parachutiste de l’air, parachutiste d’essai 
ou encore sauveteur plongeur. De même, 
deux sous-o�  ciers de l’Armée de terre et 
de la Marine nationale sont intégrés à ce 
vivier d’experts en survie. Le centre forme 

près de 600 militaires par an à travers les 
di� érents stages proposés. Il réalise pour 
cela plus de 300 jours d’actions de forma-
tion. « Chaque année, des ISO partent en 
exercice à l’étranger ou en échange dans 
des centres de formation équivalents au 
nôtre, souligne le commandant Frédéric 
Fontenelle, commandant d’unité. Ils se 
rendent en qualité de stagiaires en Norvège, 
au Canada, en Argentine ou encore en 

Australie pour échanger avec leurs homolo-
gues, se former et partager leur expérience 
au retour. » À leur arrivée dans l’unité, les 
futurs instructeurs suivent une phase de 
parrainage. « Pendant un an, nous formons 
les futurs ISO sur tous les stages, explique 

l’adjudant Cédric, instructeur et for-
mateur au CFSS. Ils e� ectuent une pre-
mière fois chaque session dans la peau 
d’un stagiaire et ne reçoivent aucun 
traitement de faveur. Pour moi, le stage 
le plus di�  cile est le SERE Level  C 
(Survival Evasion Resistance and 

Extraction), une formation de onze jours 
nécessaire pour intégrer les commandos 
parachutistes de l’air. »

SURVIE EN TERRITOIRE ENNEMI
Après une éjection ou une évacuation 

d’urgence, quand un pilote se retrouve 
sous voile en territoire hostile, il doit se 
raccrocher aux procédures apprises lors de 
sa formation professionnelle, notamment 

au CFSS. En e� et, l’éjection d’un pilote 
entraîne souvent des recherches poussées 
de l’ennemi dans la zone probable d’arri-
vée au sol du rescapé. Les personnes iso-
lées doivent donc mettre en œuvre des 
techniques subtiles de dissimulation pour 
déjouer les recherches. Ainsi, ils évitent la 
captivité avec tout ce qu’elle 
implique sur les plans 
physique et psycho-
logique. Le module 
« conduite après cap-
ture » récemment intégré 
dans certains stages de l’unité 
donne aux stagiaires des conseils et 
des outils pour survivre en captivité.

« Notre mission est de fournir aux sta-
giaires les outils a� n de prolonger signi� -
cativement le délai les séparant d’une issue 
fatale, précise le commandant Fontenelle. 
En territoire hostile, la procédure suit une 
réglementation très rigoureuse. Rien n’est 
laissé au hasard. »

CONSEILS D’EXPERTS EN SURVIE

●  Les quatre règles d’or du survivant : se protéger, 
se signaler, s’hydrater, puis se nourrir.

●  La faim tue en quelques semaines, la soif en quelques 
jours, mais la panique peut tuer en quelques secondes.

●  Face à une situation extrême, l’homme sera soumis à 
un effet de stress qui, s’il n’est pas contrôlé, peut être 
fatal. Cela peut entraîner une réaction de panique ou 
d’apathie qui débouchera très certainement sur la mort.

●  Les animaux les plus dangereux pour l’homme en 
situation de survie restent les plus petits (suivant le 
milieu). La seule arme dont le survivant dispose sera 
la prévention. Évitez les zones marécageuses.

●  En situation de survie, il est important de ne pas « se 
laisser aller » et notamment sur le plan de l’hygiène. 
En effet, une mauvaise hygiène favorisera les infections.

●  La recherche de nourriture doit être entreprise 
uniquement si les problèmes de protection, de 
signalisation et d’hydratation sont résolus. Nous 
possédons au moins 15 jours d’énergie en réserve. 
Si on n’a rien à boire, on ne mange pas.

Prolonger leurs chances 
de survie en attendant les secours

D’une durée de cinq jours, le stage sur-
vie au combat sensibilise le personnel na-
vigant et les commandos parachutistes 
de l’air aux procédures CSAR (Combat 

Search And Rescue - RESCO - re-
cherche et sauvetage au combat). 

Tout militaire susceptible de 
survoler un territoire hos-
tile remplit une � che appelée 

ISOPREP (Isolated 
Personnel Report). 
Classé con� dentiel 

défense, ce document en-
tièrement rédigé dans la langue 
de Shakespeare comprend plu-

sieurs rubriques où apparaissent 
des renseignements à caractères gé-
néraux (poids, taille, couleur des yeux, 

des cheveux, etc.) et d’autres à carac-
tères spéci� ques. « Connaître son ISOPREP 
est vital pour être récupéré, explique un 
instructeur du centre aux équipages sui-
vant leur premier stage de survie basique. 
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JUNGLE, TEMPS FROID ET DÉSERT

LES STAGES DE L’EXTRÊME
Le principe de ces stages : une phase 
d’acclimatation spécifique au milieu, 
suivie d’une phase d’acquisition des 
savoir-faire, puis d’une mise en situation 
contrôlée par les instructeurs du CFSS 
et assistée d’un soutien médical ad hoc.

STAGE EN MILIEU ÉQUATORIAL

OBJECTIF
D’une durée de 11 jours, la formation a 

pour but d’enseigner à un équipage d’aéronef 
victime d’un accident en zone équatoriale les connaissances et les savoir-
faire indispensables à sa survie et au sauvetage en forêt. Il est organisé 
une fois par an dans la forêt amazonienne en Guyane française.

ÉTAPES DE LA FORMATION
Pendant trois jours, les instructeurs dispensent aux stagiaires des cours théoriques 
indispensables à la survie et au sauvetage en zone équatoriale. Une deuxième phase 
de quatre jours place les stagiaires dans des conditions proches de celles rencontrées 
après un crash en zone équatoriale. Elle vise d’une part à permettre l’acclimatation 
des stagiaires, d’autre part à inculquer les savoir-faire spécifi ques à la vie en zone 
équatoriale. Les stagiaires mettent ensuite en application les connaissances acquises.

LE SAVIEZ-VOUS ?
La jungle guyanaise ne ressemble pas du tout aux forêts de métropole. 
Elle possède un climat équatorial humide, la température moyenne est de 25,5 °C. La 
précipitation annuelle est de 2 816 mm en moyenne. Contrairement aux apparences, 
son sol est l’un des plus pauvres au monde. La végétation luxuriante plonge ses racines 
dans une trentaine de centimètres d’humus. Les arbres sont superfi ciellement ancrés 
dans la terre et leur chute est inévitable. Il n’est pas rare de voir un arbre tomber sur 
un autre, entraînant un effet domino bruyant. C’est une cause importante d’accident. 

STAGE TEMPS FROID

OBJECTIF
Organisée dans les Pyrénées en collaboration avec 

le centre de montagne Air de Barèges, la formation 
a pour but d’enseigner à un équipage d’aéronef victime d’un accident en 
zone froide et enneigée les connaissances et les savoir-faire indispensables à 
sa survie et au sauvetage, en dehors de tout contexte d’ordre tactique.

ÉTAPES DE LA FORMATION
Une phase d’instruction théorique de deux jours a pour objectif d’enseigner aux 
stagiaires les connaissances indispensables à la survie en zone froide et enneigée. 
Une mise en situation d’une durée ne dépassant pas deux jours en fonction des 
conditions climatiques du moment place les stagiaires dans des conditions proches 
de celles d’un crash en montagne. Les stagiaires mettent en application les 
savoir-faire acquis lors de la première phase et sont évalués en conséquence.

LE SAVIEZ-VOUS ?
Lorsque le vent souffl e sur un corps, la chaleur produite par celui-ci est 
expulsée par le phénomène de convection. Plus le vent souffl e fort, plus la 
chaleur produite est dispersée. Le corps s’épuise ainsi à recréer de la chaleur. 
La convection s’établit également dans l’eau. Comme l’eau est un milieu 
très conducteur, l’échange thermique entre elle et le corps est considérable : 
environ 25 fois supérieur à celui de l’air. Des personnes immergées dans 
une eau à 10°ont une espérance de vie d’environ une heure trente. 

STAGE EN MILIEU DÉSERTIQUE

OBJECTIF
La formation a pour but d’enseigner à un 

équipage d’aéronef victime d’un accident en zone 
désertique les connaissances et les savoir-faire indispensables à sa survie et 
au sauvetage. Plongés dans des conditions réalistes, les stagiaires sont suivis 
par une équipe médicale du service de santé des Armées de métropole.

ÉTAPES DE LA FORMATION
Une phase d’instruction théorique de trois jours a pour objectif d’enseigner aux 
stagiaires les connaissances indispensables à la survie et au sauvetage en zone 
aride. Quatre jours sont ensuite consacrés à l’acclimatation des stagiaires et à 
l’acquisition des techniques utiles pour la vie dans le désert. La dernière étape 
du stage est une mise en situation des stagiaires sur le terrain. Cette étape 
très éprouvante montre les diffi cultés liées aux températures extrêmes.

LE SAVIEZ-VOUS ?
Jusqu’à 2 % de déshydratation : sensation de soif, augmentation de la viscosité de la salive, 
perte de 10 % de nos capacités physiques et mentales. Entre 2 % et 5 % de déshydratation : 
nous souffrons de maux de tête. Le corps résiste déjà beaucoup moins bien au froid ou 
à la chaleur. Entre 5 % et 10 % : nos capacités physiques et mentales sont réduites d’au 
moins 25 %. Fatigue intense, irritabilité. Les idées se brouillent. Entre 10 % et 15 % : 
nous sommes dans l’incapacité de marcher. Les fonctions vitales sont réduites à leur plus 
simple expression. Une déshydratation de 15 % du corps est généralement mortelle.

Avant chaque départ en mission sensible, 
une révision des éléments consignés dans ce 
document est nécessaire. »

De même, avant le déclenchement d’une 
mission CSAR, les autorités reçoivent ces 
éléments a� n d’e� ectuer l’ultime authenti-
� cation avant de prendre la décision de ré-
cupérer ou non l’ISOP (Isolated Personnel 
- commando ou navigant isolé). Cette 
authenti� cation permet, tout au long de 
la procédure de récupération, de déjouer 
une tentative de leurrage (piège, embus-
cade) pouvant mettre en péril les unités 

chargées du sau-
vetage. Lors de ce 
stage, un enseigne-
ment technique 
sur le matériel 
est également au 
programme. Les 
stagiaires doivent 
être en mesure 
d’utiliser e�  ca-
cement des ma-
tériels tels que 
le GPS, la balise 

radio PRC112 et la boussole. Tout le conte-
nu du gilet et du paquetage est répertorié. 
« L’ensemble de nos stages se base sur les 
équipements de survie à la disposition des 
navigants, détaille le sergent-chef Ludovic. 
Leur paquetage est organisé en fonction des 
zones survolées. »

DE LA THÉORIE À LA PRATIQUE
Les stages dispensés par l’unité sont 

précédés d’une phase théorique inten-
sive. Après un passage obligé en salle de 
cours, place à l’action. Un ultime brie-
� ng rappelle aux participants qu’il s’agit 
d’une mise en situation � ctive. Tout acte 
les mettant en péril est proscrit (ex. : se 
cacher au sommet d’un arbre, au fond 
d’une mare d’eau en respirant à l’aide 
d’une paille, etc.). Les instructeurs ani-
ment la phase pratique en plongeant les 
stagiaires dans une situation réaliste. Ces 
derniers sont rapidement confrontés à la 
réalité du terrain. Ils se prennent souvent 
au jeu et sont parfois en situation de crise. 
La phase pratique du module « détention 
après capture » peut jeter le stagiaire 
dans un état de stress. Avec l’épuisement, 
il peut parfois oublier la frontière entre 
réalité et � ction. ■

Rapidement
confrontés
à la réalité
du terrain
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Renseignement militaire 
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contrat lors de l’arrêt effectif du précompte.

Service 100% en ligne
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